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ÉCONOMIE VALAISANNE

Swortec S.A. au sommet
Remise hier soir à la halle po- UBS, le «Walliser Bote» et
lyvalente de Conthey du Prix «Le Nouvelliste» a connu
Sommet 2007 et victoire de une quatrième édition à
l'entreprise montheysanne succès avec la présence
Swortec qui réalise et corn- d'un millier de spectateurs et
mercialise des dispositifs de d'une bonne partie du gratin
rééducation motrice et économique du canton,
d'assistance à la marche L'année prochaine, un Prix
révolutionnaires. Ce concours Sommet juniors lui sera
d'entreprises organisé par associé 2-3,5
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Le Valais profite
Regardons douze ans derrière nous: à l'épo-
que, l'UDC et les Verts se battaient pour
conserver la limite des 28 tonnes. Bien que les
poids lourds de 28 tonnes ne soient rien d'au-
tre que des 40-tonnes mal chargés comme
tout transporteur le sait.
Nous, les socialistes, nous sommes entendus
avec les radicaux sur l'arrangement suivant:
les 40-tonnes seraient admis progressivement
en Suisse. Le gain de productivité se verrait
neutralisé par la taxe poids lourds. Des ca-
mions propres payeraient aussi moins que les
pollueurs, les recetttes seraient investies en
priorité pour le financement des deux tunnels
des LNFA. Et les régions périphériques rece-
vraient plus de la caisse de la RPLP que les
cantons riu Plateau.
La taxe poids lourd est une réussite de la poli- dès le 9 décembre 2007. Si l'UDC zurichoise
tique suisse. La productivité a augmenté s'était imposée, il n'y aurait pas de tunnel de
comme prévu. Les prix des matières transpor- base du Lôtschberg. Et 2500 tacots suppu-

tées sont stables. La charge sur l'environne- mentaires encombreraient les autoroutes. On
ment a baissé. 2500 poids lourds de moins en- peut en plus se réj ouir de voir le Valais profiter
combrent les routes que si nous avions des rentrées de la RPLP dans une proportion
conservé la limite des 28 tonnes. Le parc poids plus que favorable,
lourds correspond techniquement aux der- En 1995, le PS sous ma présidence avait fait
niers standards. Grâce à l'amélioration de la plus de voix que l'UDC. Je retire quelque fierté
logistique suisse, les transporteurs étrangers d'avoir alors justement posé des jalons politi-
ne font pas leur beurre en Suisse. Les régions ques en faveur du Lôtschberg et du Valais.

; périphériques reçoivent plus que les charges II reste un regret: les politiques valaisans n'ont
qui leur incombent. pas réussi pendant les quatre dernières an-
L'UDC de Christoph Blocher s'est toujours op- nées à imposer la double voie continue et le
posée au Lôtschberg. Le PS n'a pas seulement raccordement ouest. Et ceci au moment où le
fait passé la RPLP mais a aussi sauvé le tunnel Gothard piétinait. Au moment décisif, le •

> de base du Lôtschberg devant le Parlement. Conseil d'Etat valaisan a laissé tomber les res-
Aucun canton-n'en profite autant que le Va- pensables du BLS qui avaient déjà tout pré-
lais, paré. Sierre et Sion en auraient profité autant
Bâle et Zurich seront à deux heures du Valais que Viege et Brigue. Dommage.

Il en va de l'UDC zurichoise, comme du Valais
' 4. J„ T ", 11 îl ,_.  „ *_«.-. 1 *^,„.,4-„«„ 1„„ei uu lAnscuueig; n n y a que ies> UIUULUIIî> ics
plus stupides pour flatter ceux qui les tondent!

PETER BODENMANN hôtelier et éditorialiste
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UN PRIX SOMMET JUNIORS

PIERRE MAYQRAZ
M. Emmanuel Dubosson, patron
de l'entreprise montheysanne
Swortec, a reçu hier soir le Prix
Sommet 2007 organisé par UBS, «Le
Nouvelliste» et le «Walliser Bote».
Cette quatrième édition de ce qui
tend à devenir la grand-messe de
l'innovation en Valais a rassemblé
un millier de personnes à la halle
polyvalente de Conthey. Ce public
attentif a suivi avec intérêt les film
qui présentait les entreprises en
lice, un excellent travail d'Interface
qui a su synthétiser en quelques mi-
nutes des années de recherche et de
travail. Le haut niveau technique et
commercial des candidats a com-
pliqué la tâche du jury, selon Geor-
ges Nendaz, directeur du secteur
clientèle privée et commerciale de
UBS Valais romand, qui a rompu
une lance en faveur de la «capacité
innovative», moteur de la réussite,
fort bien représentée par les cinq
fleurons de l'économie valaisanne
qui concouraient hier soir. Georges
Nendaz s'est félicité de l'impact
«des réseaux de coopération techni-
que en train de se mettre en p lace en
Valais. Les hautes écoles travaillent
de concert avec l'économie privée du
canton pour la création de qualité,
cette qualité qui nous permet de
faire la différence par rapport à nos
concurrents.»
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Un lauréat ému
Emmanuel Dubosson ne ca-

chait pas sa joie au moment de la

JSaniir FI
T&ùUcB;

i

Les lauréats Roland Brodard et Emmanuel Dubosson, de la société Swortec, entourés de Patrick Fellay, futur
directeur UBS pour le Valais romand, à gauche, et Georges Nendaz, directeur de

désignation de Swortec comme
gagnant du prix 2007: «Je remercie
mes collaborateurs et la Fondation
suisse de cyberthèses par son prési-
dent Roland Brodard ici présent
sans lesquels notre projet n'aurait
jamais vu le jour. Ce soir, ce sont
huit ans de travail qui trouvent ré-
compense. Un succès auquel je dois L
associer la SUVA, le CHUV, l'EPFL,
la commune de Monthey et tous
ceux qui nous ont aidés f inancière-
ment. Ce prix constitue un message

fort pour les bénéficiaires de nos
produits, des personnes qui souf-
frent auxquelles on donne de nou-
veaux espoirs.»

Manuel Leuthold, chef de la ré:
gion Suisse romande de UBS, a
clos la partie officielle en parlant
de «grande cuvée». «Ce Prix Som-
met constitue une nouvelle preuve
de notre engagement, soutenu par
«Le Nouvelliste» et le «Walliser
Bote», en faveur de l'économie va-
laisanne.»

UBS pour le Valais romand, MAMIN

L'année prochaine, le Prix Som-
met aura son pendant juniors qui
sera attribué en même temps.
Neuf classes, composées de jeu-
nes de 15 à 18 ans qui suivent une
école commerciale ou une matu-
rité professionnelle, choisiront un
sujet de travail en commun qui
sera jugé après une année de col-
laboration. Les trois meilleures
classes recevront un prix. PM

Plus d'innovation, moins d'administration
Chief Execu-
tive Officer de
RUAG Aero-
space, elle di-
rige un entre-
prise de 3000
collabora-
teurs. Myriam
Meyer n'en a

pas pour autant renié ses origines.
Invitée d'honneur du Prix Sommet
2007, elle était hier à Conthey pour
dire sa fierté d'être Valaisanne.
«Notre canton a de nombreux
atouts à jouer dans le secteur tou-
ristique avec ses espaces skiables en
altitude, grâce à ses bonnes liaisons
avec l'aéroport de Genève, avec ses
raccordements autoroutiers et avec

ses relations ferroviaires amélio-
rées.» Dans le domaine énergéti-
que également, notre canton a un
rôle essentiel à jouer. «Dans ce sec-
teur, il existe des possibilités consi-
dérables d'optimalisation et d'ac-
croissement de l'exploitation.»

Voilà résumé la partie déga-
géedu tableau dressé par la pa-
tronne d'une firme qui travaille,
entre autres, avec Airbus et
Boeing. Car la Haut-Valaisanne
d'origine n'a pas voulu se conten-
ter de survoler les atouts du Valais.
Elle a aussi tenu à faire le tour de
ses points faibles. «Quelque 40%
des recettes du canton proviennent
directement de Berne... et puiser
dans ce réservoir n 'est pas exempt

de risques.» Pour Myriam Meyer, il
n'est dès lors pas étonnant que les
étrangers au canton ne voient pas
en nous des gens si novateurs que
cela. «Pouvons-nous nous permet-
tre, à la longue, d'être surtout per-
çus comme le pays du fendant, du
Cervin et de la magouille?», s'inter-
roge l'oratrice du jour. Qui se de-
mande si le canton a besoin d'in-
novation ou de réformes en ma-
tière de structures et d'image de
marque? Autre barrière à un déve-
loppement harmonieux du Valais:
la fuite des cerveaux. «Notre can-
ton dispose de bonnes écoles. La
collaboration avec l'économie
fonctionne. Globalement, les uni-
versitaires obtiennent même des

notes supérieures à la moyenne
suisse! Mais 70% de ces personnes
ne reviennent p lus en Valais car
l'offre du marché du travail n 'est
pas suffisammen t intéressante
pour l 'élite.» La crainte de Myriam
Meyer si ce marché du travail ne
fonctionne pa? Que le Valais de-
vienne rapidement le «foyer pour
personnes âgées» de la Suisse. Se-
lon elle, l'innovation dans l'indus-
trie contribue au bien-être général
à condition que la politique et la
société soient ouvertes au change-
ment et y contribuent. «En ré-
sumé, il faut plus d'esprit d'entre-
prise, p lus d'innovation et moins
d'administration dans le secteur
public.» PASCAL GUEX
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Emmanuel Dubosson, patron de Swortec S.A.: «Cette récompense nous place devant nos responsabilités face aux attentes et aux espoirs Le MotionMaker " permet une remise en condition du patient et
des personnes atteintes dans leur mobilité.» BITTEL favorise le réapprentissage des schémas moteurs, BITTEL

Le Nouvelliste

>e qui redonne de
anne spécialisée dans les dispositifs de rééducation motrice.

«Une reconnaissance et un signal fort»
CHARLES MÉROZ

«Le Prix Sommet, c'est la recon-
naissance d'un parcours entamé il
y a huit ans déjà. Cette distinction
est un signal fort adressé aux béné-
ficiaires de ces nouvelles technolo-
gies. Elle constitue en outre un té-
moignage de crédibilité par rap-
port a toutes les personnes et insti-
tutions issues des milieux médi-
caux, scientifiques et f inanciers qui
nous ont fait et nous font confiance
aujourd'hui.-» Directeur de Swor-
tec SA. - l'entreprise basée à Mon-
they réalise et commercialise des
dispositifs de rééducation motrice
et d'assistance à la marche révolu-
tionnaires -, Emmanuel Dubos-
son était un homme comblé hier à
quelques heures de la cérémonie
de remise du Prix Sommet 2007.
Et, dans la foulée, d'ajouter: «Cette
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récompense non seulement nous
motive et nolts encourage à persé-
vérer dans la voie choisie, mais elle
nous p lace aussi devant nos res-
ponsabilités face aux attentes et
aux espoirs des personnes atteintes
dans leur mobilité.»

Procédé unique au monde. Swor-
tec S.A est le partenaire industriel
et commercial de la Fondation
suisse pour les cyberthèses (FSC),
installée également sur les bords
de la Vièze. Dirigée par Roland Bro-
dard, cette structure est reconnue
par l'Etat du Valais comme institut
de recherche de compétence uni-
versitaire. Swortec S.A. qui em-
ploie onze collaborateurs dans la
zone des Ilettes se charge de la fa-
brication des dispositifs médicaux
élaborés et mis au point par la FSC.

Comme l'explique Emmanuel Du-
bosson, «notre rôle est de dévelop-
per, d'industrialiser, d'homologuer
pour ensuite fabriquer et commer-
cialiser ces dispositifs».

Le concept général de réédu-
cation neuromotrice se présente
en trois phases. La première étape
matérialisée par le MotionMaker™
est actuellement sur le marché. Ce
concept est une première mon-
diale. Le MotionMaker"' associe la
robotique et l'électrostimulation
neuromusculaire. Emmanuel Du-
bosson encore: «Les muscles du
pa tient sont actifs. Le robot accom-
pagne et aide les mouvements dans
le but d'accroître la puissance mus-
culaire, de mimer et répéter des
mouvements afin d'effectuer le ré-
apprentissage des schémas moteur,
d'améliorer la coordination des

mouvements et de diminuer les ef-
fets secondaires qui découlent de
l 'immobilité, tels les atrophies
musculaires, les restrictions articu-
laires ou les problèmes de circula-
tion. Toutes ces améliorations ont
été constatées sur des patients.»

Prospection en cours. Breveté au
niveau européen et en passe de
l'être aux Etats-Unis, au Canada et
au japon, le MotionMaker™ offre
d'intéressantes possibilités de dé-
veloppement dans les centres de
réhabilitation, de la gériatrie et de la
médecine du sport. Si Swortec SA
privilégie pour l'heure les marchés
de proximité, un important travail
de prospection est en cours et sera
étendu sur la scène internationale
dès le début de l'an prochain.
Site internet: www.swortec.ch
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Et l'avenir...
L'avenir passe aussi par le partenariat avec la Fondation
suisse pour les cyberthèses (FSC). Le MotionMaker™
constitue la première étape du concept élaboré par la
FSC, puis industrialisé et commercialisé par Swortec
S.A. La deuxième se présente sous la forme du Walk-
Trainer™, dispositif mobile à usage clinique permettant
la verticalisation et l'entraînement d'une véritable loco-
motion des paraplégiques, une rééducation par la mar-
che naturelle volontaire sur le sol. Le développement du
prototype de ce dispositif est en phase finale. L'étude
clinique est programmée pour février de l'année pro-
chaine. La mise sur le marché de l'appareil n'est cepen-
dant pas prévue avant l'horizon 2009 voire 2010.

Les deux premières étapes du projet bénéficient déjà
du soutien de la Loterie romande, de la Commission
Technologie et Innovation (CTI) de la Confédération, du
canton du Valais et de la commune de Monthey. La troi-
sième, le WalkMaker™, qui doit encore trouver des
sources de financement , est une orthèse d'assistance à
la marche autonome. « Cette cyberthèse est encore au
stade préliminaire de recherche et de développement»,
précise en conclusion Emmanuel Dubosson.

http://www.decarte.ch
http://www.swortec.ch



